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Il s'agit d'un programme de
formation entrant dans le
cadre de la mise œuvre de
la mesure présidentielle sur
la gratuité des accouche-
ments au sein des struc-
tures hospitalières
publiques.

RENFORCER les acquisdes prestataires de soinsqui s'occupent de la mèreet de l'enfant. Tel était l'ob-jectif d'une formation qui adémarré mercredi dernierdans plusieurs structuressanitaires publiques descommunes de Libreville,Owendo et Akanda. Uneformation qui entre dans lecadre de la mise en œuvrede la mesure présidentiellerelative à la gratuité des ac-couchements. Au total, quatorze struc-

tures des trois villes sontconcernées par cette ''école
de la santé maternelle et in-
fantile'', appuyée par l'Or-ganisation mondiale de lasanté (OMS). Hier, au cen-tre de santé d'Okala, les su-perviseurs de cetteopération dont MurielleOvili et Dr Ulysse Minko-bame, gynécologue, ont en-tretenu le personnelsoignant sur différentsaxes. Particulièrement surles causes de morbiditédans les salles d'accouche-ment. Il y avait, entre autres, lescomplications qui survien-nent durant la grossesse etla naissance, la consulta-tion pré et postnatale, laprise en charge de cer-taines complications de ladélivrance et aussi sur lagestion du médicament, lescauses de la mortalité ma-ternelle, la minute d'or oules jets de réanimation, laprise en charge de la

femme séropositive en-ceinte, la problématiquedes hémorragies au coursde l'accouchement et aussicelle de l'hypertension du-rant la grossesse. « Au-
jourd'hui, les deux grandes
causes de mortalité sont
l'hémorragie et l'hyperten-
sion artérielle», a relevé leDr Ulysse Minkobame.Pour le médecin, cette for-mation arrive à pointnommé : « Il y a un gros
problème médical de for-
mation continue. Ce person-
nel, qui intervient dans le
processus d'accouchement,
a besoin d'être régulière-
ment formé, parce que la
science évolue. Et face à cer-
taines situations, les gestes
deviennent mécaniques
pour elles. Il y a un besoin
de renouvellement de
connaissances. Il faut donc
que des formations conti-
nues se fassent régulière-
ment», a suggéré legynécologue. 

Les apprenantes ont dittoute leur satisfaction, etsouhaité que cette écolesoit perpétuelle. « Ça m'a
fait un grand bien. Il y a des
choses que j'avais déjà ou-
bliées qui m'ont été rappe-
lées durant ces trois jours.
C'est une formation instruc-
tive qui renouvelle les
connaissances. On est dans
la médecine et elle est très
évolutive. il y a eu plusieurs
modules que j'ai bien assi-
milés dont comment recon-
naître une hémorragie de la
délivrance ou même des
malformations qu'on peut
immédiatement observer
chez le bébé dès la nais-
sance», a témoigné unesage-femme. Pour rappel, il est prévuune deuxième phase deformation qui commenceradès le 08 mai et s'achèverale 11 du même mois. Latroisième phase, quant àelle, s'étendra jusqu'au 18mai 2018.

Le personnel d'accouchement en formation
Santé maternelle et infantile 

R.H.A
Libreville/Gabon 

Dr Ulysse Minkobame, gynécologue, expliquant les gestes
à adopter en cas d'urgence durant l'accouchement.
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Les sage-femmes et autres personnels soignant du
centre de santé d'Okala, attentifs.
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LE ministre du Travail, de l'Emploi, de la For-
mation professionnelle et de l'Insertion des
jeunes porte à la connaissance des employeurs etdes travailleurs que, conformément aux disposi-tions du Décret n°00727/PR/MTEFP du 29 juin1998 réglementant le régime des jours fériés en Ré-publique gabonaise et modifié en son Article 2 parle Décret n°000484/PR/MTE du 26 mai 2004, la
journée du mardi 1er mai 2018 marquant la cé-
lébration de la “Fête du Travail” est déclarée fé-
riée, chômée et payée sur toute l'étendue du
territoire national. 

Fête du Travail/Communi-
qué du ministère du Travail
Mardi 1er mai :  férié,

chômé et payé

II est porté à la connaissance des employeurs quel'achat des médailles du Travail pour les décorations àl'occasion du 1er mai se poursuit jusqu'au lundi 30avril 2018 à 12 heures à la direction générale du Tra-vail, de la Main-d'œuvre et de l'Emploi, au 6e étage del'immeuble dit de l'ancienne Primature.Par ailleurs, dans le cadre d'une meilleure organisa-tion du défilé commémorant la Fête du Travail, il estdemandé aux employeurs et aux travailleurs d'êtreprésents sur l'esplanade du Sénat, sur le boulevardTriomphal, le mardi 1er mai 2018 dès 7 heures. 

Médailles du Travail et défilé

Communiqué du minis-
tère du Travail

Lieu : esplanade du Sénat

8h00 : Arrivée des récipiendaires accompagnés deleurs encadreurs
8h10 : Arrivée des agents du ministère du Travailet de l’Emploi
8h20 : Mise en place terminée.
8h25 : Arrivée des directeurs généraux d’adminis-tration centrale, des conseillers du ministère.
8h30 : Arrivée des responsables des Organisationsprofessionnelles des travailleurs et d’employeurs.
8h50 : Début de la première série de décoration(médailles de bronze)
9h30 : Début de la deuxième série de décoration(médailles d’argent)
9h45 : Arrivée de Madame la ministre du Travail,de l’Emploi, de la Formation Professionnelle et del’Insertion des Jeunes
10h00 : Arrivée de Madame le maire de la com-mune de Libreville
10h05 : Arrivée de Monsieur le Gouverneur de laprovince de l’Estuaire
10h15 : Arrivée du Corps diplomatique
10h20 : Arrivée des membres du gouvernement
10h25 : Arrivée de Monsieur le Premier ministre,chef du gouvernement
10h30 : Début de cérémonie
10h50 : Début de la troisième série de décoration(médailles d’or)
11h30 : Lecture du Manifeste des Travailleurs
11h40 : Mot de Monsieur le Premier ministre, chefdu gouvernement
12h00 : Défilé
13h45 : Cocktail
14h15 : Fin de la manifestation

Fête du Travail à Libreville

Programme officiel de la
manifestation du 1er mai

LES formations en "Mathé-matiques", "Informatique","Bioscience" et  "Géos-cience en environnement"sont rarement dispenséesà un niveau poussé dansnotre sous-région.  Notam-ment dans les universitésmembres de l'Agence uni-versitaire francophone(AUF) pour l'Afrique cen-trale et les Grands Lacs. C'est pour corriger ce man-quement que l'AUF lance,dès septembre prochain, lepremier collège doctoralrégional en "Mathéma-
tiques, Informatique, Bios-

cience et Géoscience de l'en-
vironnement". Le bureau librevillois del'AUF a vulgarisé, le ven-dredi 20 avril 2018 à l'Uni-versité Omar Bongo (UOB),l'appel à candidature pourrecruter les bénéficiairesde ce projet. C'était aucampus numérique franco-phone (CNF) de Libreville.En présence de nombreuxdoctorants et d'ensei-gnants de grandes écoles etuniversités de la place.Présentant l'initiative, leresponsable du CNF, Jo-seph Indjendje, a rappeléque les étudiants retenusbénéficieront de l'accom-pagnement multiforme del'institution sur une pé-riode de trois ans. Mais

pour être éligible audit col-lège doctoral régional, lespostulants doivent avoirdéjà effectué au moins uneannée en thèse. Ils doiventêtre inscrits dans les éta-blissements membres del'AUF, être à jour de cotisa-tions et relever de la direc-tion régionale d'Afriquecentrale et des GrandsLacs. Leurs sujets de thèses doi-vent, par ailleurs, être enphase avec les champsd'étude retenus.Enfin, les candidatures doi-vent être complétées enligne avant le 30 juin 2018. Dans l'assistance, tous ontsalué l'initiative de l'AUF. Lecas de Derryl KouemoDjonkoué, étudiant de

l'Ecole doctorale desgrandes Ecoles, à Libre-ville, qui a parlé d'une "très
belle initiative". Le collège doctoral régio-nal est un espace qui ap-porte aux doctorants unperfectionnement de hautniveau, sans pour autantqu'ils n'aient à quitter lesétablissements dans les-quels ils sont inscrits. C'estune formation mobile quientend promouvoir la coo-pération scientifique, et ac-croître la visibilité de larecherche francophone. Lecollège doctoral régional adéjà été mené dans lecadre de plusieurs autreschamps d'étude. 

Mathématiques, Informatique, Bioscience et 
Géoscience de l'environnement en ligne de mire

Agence universitaire francophone de Libreville/Appel 
à candidature du collège doctoral régional

F.B.E.M
Libreville/Gabon

L'assistance lors de la rencontre.
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Le responsable du CNF de Libreville, présentant les
contours de l'appel à candidature lancé au campus

numérique de Libreville.
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